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• À 10 h 30 : au Conseil économique, social et environnemental
(CESE) de Lorraine, Roger Cayzelle, le président, donne sa confé-
rence de rentrée.

• À 11 h : à la Maison Robert-Schuman, à Scy-Chazelles, Bernard
Hertzog présente le programme des Journées du patrimoine sur les
différents sites du conseil général de la Moselle.

• À 16 h : au centre social Champagne, à Metz-Borny, La Poste
cède gracieusement une vingtaine d’imprimantes au Comité de
gestion des centres sociaux de Borny.

• À 17 h : dans le salon de Guise de l’hôtel de ville de Metz, une
réception est offerte aux nouveaux élèves des Arts et Métiers
ParisTech.

• De 17 h à 20 h : le Conservatoire national des arts et métiers
(Cnam) propose, dans ses locaux du Technopôle, rue Graham-Bell,
un Forum des métiers et des formations.

• À 20 h 15 : dans le grand salon de l’hôtel de ville de Metz,
Claire Decomps, conservateur en chef du patrimoine au service de
l’Inventaire, donne une conférence sur Les juifs de Lorraine, des
origines au milieu du XXe siècle : spécificités et disparités régionales.

Aujourd’hui
sur l’agenda hier à l’hôtel de ville de metz

Isfates :
bienvenue
aux nouveaux
« Soyez bons dans vos études
et amusez-vous ! C’est important 
aussi… ». Les nouveaux étudiants 
français et allemands de l’Isfates
(Institut supérieur
franco-allemand des techniques, 
d’économie et des sciences)
de Metz, ont été reçus, hier, 
à l’hôtel de ville, par Hacène 
Lekadir, conseiller municipal
délégué, et Agathe Cerezo, 
vice-présidente 
de l’association de l’Isfates.

Handicap international prépare
la 17e édition des Pyramides de
chaussures qui aura lieu le samedi
24 septembre, dans 31 villes de
France. L’occasion, pour l’associa-
tion, de mobiliser l’opinion con-
tre les mines antipersonnel et les
bombes à sous-munitions.

À Metz, la Pyramide de chaus-
sures sera érigée place de la
Comédie, de 10 h à 19 h.

Le public est invité à venir
apporter des chaussures, en signe
de protestation et à signer une
pétition. L’an dernier, la Pyramide
de chaussures avait permis de

recueillir près de 2 500 signatu-
res à Nancy. Lors de cette jour-
née, les visiteurs pourront
découvrir l’exposition Agissons
pour les victimes présentant le
combat de Handicap internatio-
nal contre les mines et les
BASM. Ils pourront également
observer la reconstitution d’une
zone minée et applaudir le
groupe Texas Tennessee, de
Verny, et le Ice Suckkers Blues
Band qui se produiront au cours
de la journée.

Le samedi 24 septembre,
de 10 h à 19 h.

Une pyramide…
de chaussures !

Plus que du silence dans
lequel il s’était claquemuré
jusqu’à présent, l’évêché est,

presque, sorti de ses gonds, hier,
lors d’une conférence de presse.
Las, il s’agissait de répliquer à
l’acrimonie de ses détracteurs
qui, au long des derniers mois,
ont multiplié les recours et les
critiques à l’encontre de l’évêque
de Metz, Mgr Raffin.

Une campagne virulente qui
fait suite à sa décision d’écarter
les frères lazaristes de la conduite
de la paroisse Saint-Simon Saint-
Jude de Metz, en septem-
bre 2010. Cet arbitrage, inscrit
dans la reconfiguration du dio-
cèse, a provoqué l’ire des parois-
siens messins et des pèlerins de
partout qui apprécient de se
retrouver pour la fête de Saint-Si-
mon et Saint-Jude, instaurée en
1927 par les lazaristes chaque
dernier mercredi du mois et une
fois l’an, le 28 octobre.

Surtout, les fidèles sont forte-
ment attachés à la présence de la
congrégation de la Mission, fon-
dée par saint Vincent de Paul, à

l’esprit de son message et à son
engagement depuis près de 90
ans auprès des Messins. Incom-
préhension, absence de concerta-
tion, déficit de communication,
bilan : les paroissiens sont partis
en croisade contre leur évêque
qu’ils soupçonnent de vouloir
s’emparer du trésor de la paroisse.
En fait, 40 000 € de rentrées
annuelles provenant des quêtes
et des pèlerinages. Un bon rende-
ment pour une petite église qui
susciterait la convoitise de l’évê-
ché.

Expulsion des lazaristes
Les choses se sont ainsi enveni-

mées. Le mois dernier, l’affaire a
même pris une tournure judiciaire
puisqu’une plainte a été déposée
contre Mgr Raffin pour détourne-
ment de dons. Il suffit.

Hier, Philippe Hiegel, responsa-
ble de la communication de l’évê-
ché, a été chargé de remettre
l’église au milieu du village et de
riposter aux « procès d’inten-
tion », point par point.

« À l’origine de tout cela, a

rappelé, hier, Philippe Hiegel, il
s’agissait simplement de nommer
de nouveaux curés, comme cela
se fait tous les ans sur l’ensemble

du diocèse. » Sauf qu’à Saint-Si-
mon Saint-Jude, la mise en retraite
des deux pères lazaristes, âgés de
75 et 90 ans, et leur remplace-

ment par un prêtre extérieur à leur
congrégation ne sont pas passés.
Sous le coup de l’émotion, les
paroissiens ont organisé la résis-
tance. Une pétition a réuni plus
de 500 signatures pour défendre
les lazaristes que d’aucuns ont
dits menacés d’expulsion. Invrai-
semblable, selon Philippe Hiegel :
« Cette histoire a pris des propor-
tions inimaginables. C’est parti
dans tous les sens. Comment
peut-on imaginer que l’évêque
veuille fiche des lazaristes à la
porte ? ! La décision de les rem-
placer a été prise en accord avec
leur hiérarchie. »

Et c’est elle qui scellera leur
sort, comme l’a précisé l’archiprê-
tre Boissé, hier. Coordonnateur
de plusieurs paroisses et désor-
mais curé de Saint-Simon Saint-
Jude (depuis le 1er septembre), ce
dernier a indiqué que les pères
lazaristes « resteront à Saint-Jude
le temps nécessaire » et que « ce
délai sera laissé à l’appréciation
de leur supérieur… » Soit.

Thierry FEDRIGO.

RELIGION paroisse saint-simon saint-jude de metz

Frères lazaristes : l’évêché
répond à la «calomnie»
L’évêché de Metz est sorti de sa réserve, hier, afin de riposter aux accusations de malversation et aux procès
d’intention qui le visent depuis sa décision de retirer la paroisse Saint-Simon Saint-Jude aux frères lazaristes.

Philippe Hiegel, responsable de la communication de l’évêché
de Metz, et l’archiprêtre Philippe Boissé,

nouveau curé de Saint-Simon Saint-Jude. Photo Marc WIRTZ

Depuis trois ans, les servi-
ces de la propreté de la
Ville de Metz n’utilisent

plus de produits phytosanitai-
res, jugés trop polluants, pour
le désherbage. Résultat ? Il faut
arracher manuellement toutes
les mauvaises herbes qui pous-
sent entre les pavés. Mais, cette
année, les services municipaux
ont trouvé une méthode encore
plus efficace que le désherbant
chimique : les bras des nou-
veaux étudiants de l’Enim !

Comme l’an dernier, le
Bureau des étudiants (BDE) a
proposé à la Ville de mener une
action citoyenne dans le cadre
des trois semaines d’intégra-
tion des nouveaux Enimiens.
« Nous voulions faire quelque
chose d’utile, rendre service à la
collectivité », explique Luc
Blanchet, le président du BDE.

Les 150 bleus ont donc été
répartis en deux groupes. Le
premier était chargé de nettoyer
les rues du centre-ville de tous
les papiers qui traînaient. Le
second s’est rendu devant la
préfecture pour désherber entre
les pavés. Un travail difficile
que les Enimiens ont effectué
avec leur enthousiasme légen-
daire, en entonnant des chan-
sons dont il est difficile de

retranscrire ici les paroles…
« Comme ce sont de futurs ingé-
nieurs, j’espère que ça va les

inciter à imaginer des techni-
ques de désherbage écologique
plus performantes », sourit

Sébastien Koenig, l’adjoint au
maire chargé de la propreté, qui
les avait accueillis sur la place

d’Armes avant de leur remettre
tout le matériel nécessaire :
gants, gilets, outillage…

INITIATIVE intégration

La Ville désherbe avec les Enimiens
Les nouveaux étudiants de l’École nationale d’ingénieurs de Metz (Enim) ont participé à une opération
de nettoyage et de désherbage de la ville, hier, dans le cadre de leur intégration.

Désherbage, nettoyage des rues : pour cette session d’intégration, les nouveaux étudiants de l’Enim
ont décidé de se rendre utiles ! Photo Marc WIRTZ

Avec près d’un mois d’avance
sur la sortie officielle, le

cinéma Kinepolis de Saint-Julien-
lès-Metz a présenté, hier soir, le
film Bienvenue à bord. Pour cette
avant-première, le réalisateur,
Eric Lavaine, et les acteurs princi-
paux, Franck Dubosc et Gérard
Darmon, avaient fait le déplace-
ment pour rencontrer leur
public.

Sur place, ils étaient attendus
par les employés grévistes du
complexe cinématographique
qui avaient répondu à l’appel de
la CGT et de la CFDT.

Isabelle, DRH d’une grande
compagnie maritime, a commis
l’erreur de choisir pour amant
son patron. Avant d’embarquer
pour la croisière inaugurale du

fleuron de la flotte, il décide de la
débarquer de sa vie et de son
boulot ! Certaines femmes se
vengent par le poison, l’arme à
feu ou la calomnie. Elle, elle
choisit Rémy, chômeur flam-
boyant qui a tout raté sur terre et
qui se dit qu’après tout, sur
mer… Isabelle le recrute comme
animateur. Il va d’abord se révé-
ler être le pire cauchemar du PDG
et du directeur de croisière, puis,
peu à peu, sur ce palais des mers,
Rémy va trouver sa voie, l’amour
et le succès. Il changera sa vie et
celle de tous ceux qui croiseront
sa route à bord…

Et pour ceux qui n’ont pas pu
assister à la projection, il leur
faudra pat ienter jusqu’au
5 octobre prochain.

AVANT-PREMIÈRE kinepolis

Dubosc et Darmon
sont sur un bateau
Les fans étaient nombreux, hier soir,
au Kinepolis de Saint-Julien-lès-Metz,
pour l’avant-première de Bienvenue à bord.

À l’occasion de l’avant-première de Bienvenue à bord,
le réalisateur ainsi qu’une partie de l’équipe étaient, hier soir,

au Kinepolis de Saint-Julien-lès-Metz. Photo Gilles WIRTZ

handicap international

Photo Marc WIRTZ.

La 16e Randonnée VTT des lavoirs se déroulera ce dimanche
11 septembre. Musclez-vous les mollets, car ce rendez-vous est
l’incontournable de la rentrée tant sur le plan sportif que sur le
plan culturel. Les responsables de la section Rando VTT de
l’ASPTT Metz-Métropole ont encore affûté leur manifestation.
Elle gardera son esprit festif sur les différents circuits : 15 km pour
le circuit familial, accessible à tous, 25, 32, 40, 50, 62 km pour les
autres parcours. Tous ces itinéraires emprunteront routes et
chemins pour rejoindre les lavoirs des communes de Metz, Vaux,
Ancy-sur-Moselle, Dornot, Rozérieulles, Châtel-Saint-Germain,
Jussy, Sainte-Ruffine, Scy-Chazelles, Lorry-lès-Metz, Saulny,
Woippy et Plappeville.

Renseignements : tél. 03 87 30 44 98 ou 03 87 75 34 50.

CYCLOTOURISME 16e édition

La Randonnée des lavoirs permet d’allier
sport et découvertes culturelles. Photo archives RL

Rando des lavoirs :
en selle dimanche

Aux Jardins fruitiers 
de Laquenexy, c’est la saison 
du marquage des pommes. 
Petit clin d’œil : 
81 d’entre elles sont destinées 
à être offertes, le 20 septembre, 
lors de l’assemblée générale
de l’Onu à New York… 
Une reconnaissance planétaire 
pour le site mosellan !
Le marquage des pommes est 
une tradition très ancienne. 
Cette technique 
entièrement naturelle est basée 
sur le contrôle 
de la coloration du fruit. Grâce 
à l’ensachage de la pomme, 
puis à son déballage 
et à la mise en place 
d’un pochoir, les pommes 
deviennent des œuvres d’art 
à part entière…
Depuis 2005, 
le conseil général produit, 
dans ses Jardins fruitiers, 
des pommes marquées. 
Objectif : faire redécouvrir 
cette technique aujourd’hui 
quelque peu tombée 
dans l’oubli.

VU ET ENTENDU

Les pommes
et l’Onu

Un pochoir est placé
sur les pommes.

Photo Jardins fruitiers de Laquenexy

Opéra :
la billetterie
est ouverte

Sept ouvrages lyriques, deux
ballets, deux spectacles jeune
public et six spectacles théâtraux
seront proposés au public de
l’Opéra-Théâtre de Metz cette
sa i son. Des compos i teurs
d’œuvres du grand répertoire lyri-
que, comme Verdi ou Gounod,
seront mis à l’honneur, ainsi que
deux compositeurs lorrains,
Ambroise Thomas et Suzanne
Giraud. Ils y côtoieront égale-
ment Rossini, Stravinsky, Ravel,
Brecht, Molière et Desproges.

Pour accueillir et conseiller cha-
que spectateur comme il se doit,
en lui épargnant une trop longue
attente, l’Opéra-Théâtre émet des
tickets d’appel jusqu’à demain,
vendredi, pour accéder aux gui-
chets. La distribution commence
à partir de 7 h à l’entrée des artis-
tes. Elle est limitée à 80 tickets par
jour.

Le bureau de location est
ouvert du lundi au vendredi de
10 h à 17 h (réservation par télé-
phone au 03 87 15 60 60 à comp-
ter du 14 septembre).

À noter : la souscription des
abonnements se poursuit durant
toute la saison. Quatre formules
sont proposées cette année :

• Passion : 7 spectacles lyri-
ques et une place offerte pour le
ballet Danses pour cordes.

• Émotion : 4 spectacles théâ-
traux et une place offerte pour la
pièce Mère Courage et ses enfants.

• Tentation : un abonnement
sur mesure à partir de 5 specta-
cles au choix (lyrique, ballet ou
théâtre).

• Duopéra Metz-Nancy : 8
spectacles lyriques, 4 de la saison
de l’Opéra-Théâtre de Metz et 4
de la saison de l’Opéra de Nancy.

Opéra-Théâtre de Metz,
4-5, place de la Comédie,
tél. 03 87 15 60 57 ou
opera.metzmetropole.fr

CULTURE

À qui profite le crime ? C’est en quelque sorte la question que
se pose aujourd’hui l’évêché, abasourdi, semble-t-il, par la
violence des attaques dirigées contre lui. La plainte déposée
début août pour recel de succession a fini de le convaincre qu’une
opération était ourdie pour le déstabiliser. Un complot qui
dépasserait les querelles de bénitier : « Là, c’est grave ! Ceux qui
veulent nuire à l’église de Moselle ont franchi la ligne blanche. On
accuse l’évêque d’être un voleur ! C’est consternant ! » Que lui
reproche-t-on, justement ? En 1995, un prêtre décède. Sur son
testament, il a couché ses dernières volontés. Il lègue, notam-
ment, une maison aux Œuvres pontificales missionnaires.
Valeur : 25 500 €. « La préfecture autorise l’évêché à recevoir ce
legs, explique Philippe Hiegel. Ensuite, elle le reverse à son
destinataire. Ni plus, ni moins. Il n’y a aucune manipulation
là-dedans. » Les plaignants prétendent le contraire. À la justice de
trancher.

« On accuse l’évêque ! »
Pour l’heure, la justice n’a pas semblé très

réceptive aux requêtes qui lui sont parvenues. Le
tribunal administratif de Strasbourg a, ainsi,
débouté à deux reprises ceux qui réclamaient
l’annulation de la décision de l’évêque. Qui sont
ces croisés partis « en guerre sainte » ? À la base, il
y a deux personnages : Me Jean-Paul Barduel,
avocat parisien, et Raymond Singa, 78 ans, ancien
juriste belge, installé à Metz depuis 25 ans, et
fondateur de la Fédération européenne d’actions
et de défense des victimes de notaires. Me Barduel
mène la charge judiciaire, Raymond Singa assure
l’interface avec les paroissiens de Saint-Jude et leur
conseil de fabrique présidé par Pascal Gatteron.

Ce dernier suit de près les actions de Barduel et

Singa, sans s’y opposer voire en les approuvant :
« On veut toujours le retour de la congrégation
lazariste. Et nous ne réprouvons pas les recours
contre l’évêque, même si nous n’en sommes pas à
l’origine. » Manière de glisser à Mgr Raffin et aux
responsables épiscopaux que leur mutisme face
aux émois de leurs ouailles a un prix. Ce qu’admet,
au final, Philippe Hiegel – « Nous n’avons pas
l’habitude de répondre aux réactions des parois-
siens » –, sans toutefois sombrer dans la contri-
tion : « Mais cette volonté de l’évêché ne justifie
pas d’user du mensonge et de la calomnie. » À ce
titre, l’évêché prévient : « Tout ce qui en relèvera
connaîtra des suites… » La contre-offensive se met
en place.

Qui sont les assaillants ?

Entrepreneurs
et dirigeants chrétiens

Les Entrepreneurs et dirigeants chrétiens organisent une
soirée sur le thème Fragilité et espérance dans l’entreprise, le
jeudi 22 septembre, de 19 h 30 à 22 h, à l’Ermitage Saint-Jean,
à Moulins-lès-Metz. Elle sera animée par Alain Gadreau. Un
repas convivial sera servi lors de la réunion.

Contact : Paul Daelman, tél. 06 80 15 24 00
ou paul.daelman@wanadoo.fr

À NOTER


